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Le logement 

abordable  obtient un 

A pour la 1
ère

 fois 
 

 

Les partenaires communautaires 

atteignent la cible de logements 

abordables fixée par l'Alliance ! 
 

Notamment, le gouvernement municipal 

à Ottawa a utilisé une bonne partie des 

14 millions de dollars de 2011 pour 

investir dans le logement et l'itinérance 

et a aidé 508 des 536 ménages qui ont 

reçu du soutien au logement. 
 
 

Le financement obtenu des trois 

paliers de gouvernement a permis la 

création de 203 nouvelles  unités. 
 

 

Pourquoi deux F ? 

La durée des séjours et l'accessibilité ont reçu 

un F. Les gouvernements fédéral, provincial et 

municipal devront investir d'avantage dans la 

création de nouveaux logements abordables 

et dans l'aide aux personnes à faible revenu.   

 

 
 

2010 
Indicateur de 

l'Alliance  
2011 Note 

7 049 

 
 

INDIVIDUS ET 

MEMBRES 

FAMILLE 
(Total) 

7 299 

 
 

D+ 
  

63 

72 jours 
36  jours 
52  jours 
60  jours 

DURÉE MOYENNE 

SÉJOURS 

Familles  
Jeunes  

Femmes seules 
Hommes seuls 

67 

82 jours 
37 jours 
55 jours 
60 jours 

F 

331 

331 
nouvelles 

unités 

NOUVELLES  

UNITÉS 

ABORDABLES 

 

739 

203: 
nouvelles 
unités et  

536  
ménages 

aidé avec le 
loyer4 
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44 % 

121 % 

69 % 

LE LOGEMENT EST 

ABORDABLE 
(Pourcentage du 

revenu consacré au 
loyer) 

Salaire minimum 

Ontario au travail 

Programme de 
soutien personnes 

handicapées 

 

Non 

 
 

44 % 

121 % 

68 % 

F 

1   Des urgences telles qu'incendie, séparation, maladie etc. vont 
continuer de déloger certaines personnes temporairement 
chaque année.      

2   Le total des personnes dans les sous-groupes diffère du total 
des personnes seules par 48 à cause de changements au 
niveau de l'âge ou du statut familial pendant l'année.  

3   Enfants à charge de18 ans & moins. 
4   Le 536 inclue suppléments au loyer / indemnité de logement        

 

Familles en danger 

Notre collectivité a  

connu une hausse  

de 24 % du nombre  

de familles sans-abri  

entre 2004 et 2011 ! 

 

  

      

L'Alliance  

pour mettre un 

terme à l'itinérance 

à Ottawa a fixé des 

cibles en 2009 qui, 

si elles étaient 

atteintes pendant 

dix ans, mettraient 

fin à l'itinérance. 

Une hausse des 

investissements par 

les gouvernements 

fédéral, provincial et 

municipal, lorsque 

bien ciblés, peut faire 

une différence !  

1. RÉDUIRE LE NOMBRE 

DE PERSONNES DANS 

LES REFUGES 

Cible annuelle : 500 

personnes de moins par 

année. Atteindre cette 

cible pendant dix ans 

mettrait fin à l'itinérance 

sauf pour environ  

2000 personnes1.  
 

2. RÉDUIRE LA DURÉE 

DES SÉJOURS  

Cible annuelle : une 

baisse de 3 jours par 

année des séjours 

moyens réduirait les 

séjours à 30 jours  

en 10 ans.  
 

3. CRÉER DU LOGEMENT 

ABORDABLE 

 Cible annuelle : 1000 

nouveaux logements ou 

unités avec supplément 

au loyer.  En 10 ans, la 

collectivité aurait 10 000 

nouvelles unités et 

seulement 4 000 

personnes en attente 

d'un logement social. 
 

4. RENDRE LE 

LOGEMENT PLUS 

ABORDABLE  

Cible annuelle : un 

objectif sur 10 ans qu'on 

mettrait de l'avant  

permettrait d'atteindre la 

norme de 30% du 

revenu consacré au 

loyer d'un studio pour 

une personne seule à 

faible revenu.  

 DOUBLE PAGE DE DONNÉES – aux p. 8 & 9 – découvrez les tendances & les nombres derrière les notes  

 

Les organismes et bénévoles 
d'Ottawa continuent d'offrir services et 

soutien aux sans-abri  en créant des 

programmes innovateurs et en maintenant 

les programmes existants. Ces efforts se 

sont traduits par une baisse significative 

du nombre d'hommes !  

 

SOUSGROUPES2  2010 2011 

Familles 807 841 
–Enfants3  1 382 1 499 
–Adultes 1 069 1 137 

Jeunes 441 401 
Femmes seules 1 010 1 087 
Hommes seuls 3 284 3 223 



 

2 Visitez www.endhomelessnessottawa.ca pour plus de détails et pour les versions PDF du bulletin en français et en anglais  

Faits saillants 2011  

Message de l'Alliance pour  mettre un terme à l'itinérance 

1. La collectivité a clairement démontré aux plus hautes 

instances gouvernementales que l'augmentation du 

financement lié aux cibles se traduit par des gains 

réels.  

 Le financement additionnel de la part du 

gouvernement municipal s'est traduit par un gain 

de 739 nouvelles unités de logement abordable en 

2011, soit la création de 203 nouvelles unités et 

l'octroi de supplément-logement ou soutien au 

logement à 536 nouveaux ménages.  

 L'augmentation de l'accessibilité au logement 

pour les personnes à faible revenu combinée aux 

services et aux  mesures de soutien déjà en place 

montre la puissance du financement additionnel 

bien ciblé.  

2. Malheureusement, au même moment, les familles ont 

séjourné en moyenne 82 jours de plus dans les 

refuges par manque de logements convenables; cela 

s'est traduit par une augmentation de 8,5 % du 

nombre d'enfants ayant séjourné dans un refuge.  

 Le nombre de ménages sans-abri est passé de 5 

542 à 5 552. Le nombre de familles a augmenté de 

4,2 %. Le nombre de femmes seules a aussi 

augmenté de 7,6 % malgré les 43 nouvelles places 

du centre Cornerstone/Le Pilier. 

3. L'augmentation du nombre de logements avec 

services de soutien fait une différence. La réduction 

encourageante de 2 % des 61 hommes seuls dans les 

refuges montre l'importance de créer des logements 

comme ceux de la résidence Oaks pour ceux de ce 

groupe ayant les plus longs séjours.  

4. L'accessibilité au logement pour les individus à faible 

revenu ne s'est pas améliorée sauf pour les 

personnes qui reçoivent des suppléments au 

logement.  

 

 

 

  

Qu'est-ce que l'itinérance ? 
 

 Vivre dans la rue 

 Passer la nuit dans un refuge 

 Vivre dans des endroits impropres à l'habitation 

humaine 

 Passer d'un hébergement temporaire à un autre, chez 

des étrangers, des amis ou de la parenté (“couch 

surfing”). 
 

 

Qui risque l'itinérance?   

Familles, jeunes et adultes peuvent perdre leur logement 

pour toutes sortes de raison : perte d'emploi, revenu trop 

faible pour un logement convenable, départ pour cause de 

mauvais traitements. Certains sont à risque pour des 

raisons de santé mentale ou de toxicomanie. D'autres 

n'ont pas développé les habilités de base pour vivre de 

façon autonome.   
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Sources des données  
du bulletin 

Société canadienne 
d'hypothèque et de logement 

Ville d'Ottawa  

Système d'information sur les 
personnes et les familles 
sans-abri (SISA), Ville 
d'Ottawa. Données sur 
l'utilisation des refuges  
révisées selon la 
méthodologie 2011  

Province de l'Ontario 

Centre d'enregistrement pour 
les logements sociaux 
d'Ottawa 

Statistique Canada 

Réseau de logements avec 
services de soutien d’Ottawa  

 

 

 

 

L'Alliance pour mettre un 
terme à l'itinérance est un 
organisme sans but lucratif  
et sans parti pris.  

Elle produit un Bulletin annuel pour 

suivre les progrès réalisés dans 

l'atteinte des objectifs qu'elle s'est fixé 

pour éliminer l'itinérance à Ottawa.   

ORGANISMES MEMBRES 

Action-Logement / Action-Housing 
Club des garçons et filles d'Ottawa 
Bronson Centre 
Bruce House 
Association canadienne pour la santé mentale – Section 

Ottawa  
Croix rouge canadienne 
Caring and Sharing Exchange  
Centre de santé communautaire Carlington  
Centre catholique pour immigrants  
Causeway Work Centre 
Centre 454 
Centre 507 Drop-In 
Centre espoir Sophie 
Centre de recherche sur les services éducatifs et 

communautaires, Université d'Ottawa  
Centretown Citizens Ottawa Corporation (CCOC) 
Centre de santé communautaire du Centre-ville 
Ville d'Ottawa, Services du logement 
Association de l'habitation coopérative de l'Est  Ontarien 
Cornerstone Housing for Women/Le Pilier 
Daybreak Non-Profit Shelter 
Debra Dynes Family House 
Societé Elizabeth Fry  
Emily Murphy Non-Profit Housing Corporation 
Services à la famille Ottawa 
First Baptist Church 
Good Day Workshop 
Harvest House Ministries 
Horizons Renaissance Inc. 
Aide au logement 
Jewish Family Services 
Societé John Howard d'Ottawa 
Minwaashin Lodge/Oshki Kizis Healing Lodge 
Monfort Renaissance 
Initiative multiconfessionnelle sur l'habitation 
Nelson House of Ottawa-Carleton 
Nepean Housing Corporation 
Nepean, Rideau, Osgoode Community Resource Centre 
Étudiant(e)s infirmier(ères) de l'Ontario (EIO) 
Programme Oasis du Centre de santé communautaire 

Côte-de-Sable  
Odawa Native Friendship Centre 
Ontario Association of Social Workers, Eastern Branch 
Groupe de recherche d'intérêt publique d'Ontario 

(GRIPO) Carleton University 
Operation Come Home 
Options Bytown Corporation de logements sans but 

lucratif 
Ottawa Action on Poverty / Action Pauvreté Ottawa 

(OAP-APO) 
Organisme communautaire des services aux immigrants 

(OCISO)  
Ottawa Inner City Health Inc. 
Ottawa Inner City Ministries 
Ottawa Pastoral Counselling Centre (OPC) 
Corporation Salus d'Ottawa 
Centre de santé communautaire Pinecrest-Queensway  
Psychiatric Survivors of Ottawa (PSO) 
Centre de santé mentale Royal Ottawa, Communautaire 

santé mentale  
Centre de santé communautaire Côte-de-sable 
Bergers de l'espoir 
Conseil de planification sociale d'Ottawa 
Somerset West Community Health Centre 
Centre de santé communautaire du sud-est d'Ottawa 
St. Joe’s Women’s Centre 
Stewart and Associates 
The Ottawa Food Bank 
The Ottawa Mission 
The Salvation Army Booth Centre 
The Well/La Source 
Tungasuvvingat Inuit 
Wabano Centre For Aboriginal Health 
West End Legal Services 
Centre de ressources communautaires d'Ottawa ouest 
YMCA-YWCA, Région de la capitale nationale 
Bureau des services à la jeunesse d'Ottawa 
Youville Centre 



 

 

 

La majorité des familles ne peuvent se procurer les produits de première nécessité.     3 

D'un refuge pour familles à un logement permanent 
 

 

 
Sept des 10 membres de l'équipe Priorité aux  familles 

« Si ce n'avait été de l'équipe 

de Priorité aux familles, je ne 

sais pas où je serais. Ils m'ont 

aidé avec les enfants, m'ont 

mis en contact avec les 

ressources communautaires  

et avec un conseiller. »  
Un  parent de Priorité aux familles. 

Cette citation reflète l'expérience des familles qui bénéficient 

du programme Priorité aux familles depuis son lancement en 

septembre 2011. Ce programme est financé à même les 14 

millions de dollars du Plan d’investissement pour le secteur 

du logement social et de  l’itinérance de la ville d'Ottawa, et 

par la Stratégie fédérale des partenariats de lutte contre 

l'itinérance.  Avant cela, les familles recevaient peu de soutien 

au moment de la transition entre refuges et logements 

communautaires, et plusieurs se retrouvaient à nouveau dans 

les refuges.  

 En 2010, des 807 familles ayant utilisé un refuge, 

environ 25% y avaient séjourné plus d'une fois.  

L'équipe de Priorité aux familles vient en aide à des familles 

issues de milieux variés et ayant des besoins complexes, y 

compris - des familles ayant toujours vécues dans la 

pauvreté, ou d'autres nouvellement arrivées au Canada et 

devant relever les défis de la langue et de l'intégration 

culturelle.  

La plupart des familles s'aperçoivent qu'elles ne peuvent louer 

un logement sur le marché locatif privé à cause du :  

 Coût élevé des loyers.  

 Gel des suppléments au loyer.  

Ces facteurs font que la majorité des parents ne peuvent se 

procurer les produits de première nécessité pour eux-mêmes 

et leur famille, et le stress émotif que cela engendre ne fait 

qu'aggraver la question de l'accessibilité économique.  

Priorité aux familles utilise une approche holistique et 

multidisciplinaire pour venir en aide aux familles durant la 

période délicate de leur passage d'un refuge à un logement 

permanent. Les travailleurs sociaux :  

 Aident les familles à établir un plan précis pour 

régler les problèmes pouvant les empêcher de 

conserver un logement permanent.    

 Mettent les familles en contact avec les 

ressources communautaires. 

Ces contacts sont essentiels parce qu'ils contribuent à 

une meilleure adaptation des adultes et des enfants 

d'une famille en facilitant:  

 La stabilité au niveau du logement;  

 La réduction du stress et des perturbations;  

 La formation de réseaux de soutien formels et 

informels plus forts.  

 

Avec l'aide du programme 

Priorité aux familles, les 

familles quittent les refuges en 

sachant qu'elles obtiendront les 

services et le soutien 

communautaire dont elles ont 

besoin, ce qui réduit 

grandement leur crainte de 

perdre leur logement.  

195
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L'INVESTISSEMENT DE LA VILLE 

4     Objectifs dépassés en 2011 . . . et plus encore en 2012! 

 
 
 
 

Prévention 2011 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

 

 

 

 

  
 

Logements abordables et sécuritaires 2011 
 
 
 
 
 
 
 
 

 Services de soutien 2011 
 
 
 
 
 
 
 
 

SERVICES DE SOUTIEN 

68 familles, dont 128 enfants de14 ans ou moins, qui étaient sans-abri ou sur le point de le devenir ont 

reçu le soutien d'une équipe multidisciplinaire.  

Plus de 80 hommes et femmes seules ont reçu de l'aide pour passer d'un refuge à un logement avec services 

de soutien ou d'un logement de transition à un logement pour personne autonome.   

42 femmes sans-abri aux besoins physiques ou psychosociaux complexes ont été accueillies  

à Cornerstone/Le Pilier. 

Le travail a été amorcé par la ville & et des partenaires communautaires clés  
sur le Transitional Emergency Shelter Program. 

PROJETS POUR LES JEUNES 

51 jeunes de familles à faible revenu ont terminé le 31 août 2011un programme exceptionnel comprenant 

l'apprentissage du leadership, de l'emploi rémunéré, de la formation et du mentorat de niveau postsecondaire.  

100 jeunes ont posé leur candidature à un programme d'emploi, 40 ont obtenu un emploi ou se sont inscrits à de 
la formation/éducation, et 34 ont terminé avec succès le programme Initiative jeunesse. 

 

SOUTIEN COMMUNAUTAIRE POUR LE PROGRAMME ONTARIEN DE SOUTIEN AUX PERSONNES 
HANDICAPÉES (POSPH)  

174 ménages ont reçu des prestations du POSPH – une hausse cumulative des ressources financières  

d'environ 990 $ K pour les ménages à faible revenu. 

 

L’ENERGY ASSISTANCE FUND 

216 ménages à faible revenu ont reçu de l'aide d'urgence pour régler leurs factures de chauffage  
et d'électricité en retard. 

RÉPARATIONS/ RÉNOVATIONS DE LOGEMENTS SOCIAUX 

38 projets de réparations ont été menés dans environ 50 collectivités d'Ottawa afin d'améliorer la santé, la sécurité, 

l'accessibilité, la consommation d'énergie, etc. 

 

SUPPLÉMENTS  AU LOYER / INDEMNITÉ DE LOGEMENT 

183 ménages additionnels reçoivent des suppléments et ne sont plus sur la liste d'attente pour  

un logement social.  

En 2012, jusqu'à 200 ménages ou individus sans-abri ou à risque de le devenir se qualifieront pour  
une indemnité de logement, ce qui rendra le logement plus abordable et plus durable.   

 

NOUVEAUX LOGEMENTS ABORDABLES 

La construction de 26 unités de maison en rangée superposée a été approuvée pour 2012,  

4 seront larges et accessibles. Occupation prévue pour le 4
e 

 trimestre de 2012. 

 

Le Plan d'investissement de 14 millions de dollars pour le secteur  
du logement social et de l'itinérance  

Approuvé en mai !    Mis en branle en juillet !    Objectifs 2011 dépassés ! 
Plus de 1 000 ménages additionnels ont reçu de l'aide 

 



LA VILLE SE PRONONCE :  investissement rime avec changement  

Moins de 40 personnes vivent dans la rue, une baisse par rapport aux 120 estimés il y a 3 ans                  5 

QUITTER LA RUE POUR UN LOGEMENT 

Le Street Outreach Network a vu le nombre d'individus vivant dans la rue décroître de façon constante au cours des 3 dernières 

années, passant d'environ 120 à moins de 40.  

En 2011, 17 personnes ont trouvé un logement et du soutien grâce aux efforts de ce réseau et aux nouvelles prestations de 

supplément au loyer et d'indemnité de logement.  L'approche « Logement d'abord » qui offre logement et soutien est efficace !   
 

 

 

  

  

BAISSE DE L'OCCUPATION DES REFUGES 

PAR LES PERSONNES SEULES  

 

Janvier 2011 a débuté par un taux record 

d'occupation des refuges par les personnes seules.  

En décembre 2011, ce nombre était moins élevé que 

celui des mois de décembre des trois années 

précédentes.    

Le Plan d’investissement pour le secteur du logement social et 

de  l’itinérance de 14 millions de dollars a été approuvé en mai 

2011 et lancé en juillet. Cela a eu un impact direct sur 

l'occupation des refuges et a contribué à la baisse dont 

témoigne le graphique ci-dessus.  

 

DURÉE DES SÉJOURS DANS L'ENSEMBLE  

Malgré la baisse de l'occupation notée pour le mois de 

décembre, dans l'ensemble, la durée des séjours a connu une 

hausse en 2011. Les chercheurs soulignent que 12 % des 

utilisateurs des refuges à Ottawa y font de multiples ou de 

longs séjours qui  représentent 52 % de l'occupation des 

refuges
(1)

. Des séjours plus longs indiquent un besoin 

grandissant de logements avec services de soutien pour les 

individus compris dans ce 12 %.   

Les projets communautaires comme ceux de The Oaks (2010) 

et du Centre d'hébergement pour femmes Cornerstone/Le 

Pilier (2011) offrent du logement abordable avec services de 

soutien et répondent un peu à ce besoin, tout comme les 

services de soutien aux personnes ayant un logement. Notre 

ville a besoin d'un plus grand nombre de ces services.  

(1)
 Aubry, T., Farrell, S., Hwang, S. & Calhoun, M.  

Identifying Patterns of Shelter Stays in Three Ontario Cities, 
présenté au 7te Forum annuel sur la recherche présenté par  
l'Alliance pour mettre un terme à l'itinérance (Novembre 2010).  
 

 

 

Pour la première fois depuis 2007 

LE NOMBRE DE MÉNAGES SUR LA LISTE 

D'ATTENTE DU REGISTRE DIMINUE  

Depuis le lancement par la ville du Plan d’investissement 

pour le secteur du logement social et de  l’itinérance de  

14 millions de dollars en juillet 2011, Ottawa a vu le nombre  

de personnes inscrites sur la liste d'attente centralisée 

diminuer.  

 
ANNÉES     MÉNAGES 

  2011 ............... 9 977 

  2010 ............... 10 502 

  2009 ............... 10 235 

  2008 ............... 9 692 

  2007 ............... 9 370 

 

 

BIENTÔT ! 
Carsons Road répondra à des besoins particuliers, dont 

celui de logements accessibles pour  
les grandes familles.  

Surveillez l'ouverture des 26 unités en 
2012 !

 

 

LES BESOINS DES FAMILLES 

Les familles sans-abri ont tendance à être plus grandes et 

certaines comptent des membres de la famille élargie. 

Trouver des logements abordables plus grands est un défi à 

Ottawa. Pendant ce temps, le nombre d'individus et la durée 

des séjours dans l'ensemble augmentent.   

Les 5 millions de dollars en suppléments au loyer et en 

indemnité de logement et les 253 nouveaux logements 

abordables attendus en 2012 (incluant le projet Carsons 

Road) aideront à combler ce besoin grandissant.  



La province de l'Ontario peut faire plus 

6   Les collectivités ontariennes ont besoin de logements que les ménages à faible revenu peuvent se permettre 

 

QUELQUES-UNES DES FAÇONS 

DONT L'ONTARIO AIDE 

OTTAWA EN MATIÈRE 

D'ITINÉRANCE  

 Les fonds du Programme provincial intégré de prévention 

de l'itinérance combinés à ceux de la Ville en matière 

d'itinérance permettent de financer les opérations de 21 

organismes offrant des programmes qui ont aidé 14 128 

ménages à Ottawa en 2011.  

− Les organismes cherchent à prévenir l'itinérance; ils 

soutiennent les sans-abri et les aident également à 

obtenir un logement et à le conserver.  Les organismes 

travaillent de concert à la coordination du réseau de 

services aux sans-abri.  

 La province contribue 80% de l'indemnité journalière pour 

un individu ou un membre d'une famille dans un refuge; 

l'autre 20 % provient du gouvernement municipal.  

 Le financement provincial en matière de santé permet 

d'offrir des programmes de réadaptation avec suppléments 

au loyer aux personnes ayant des problèmes graves et 

persistants de santé mentale. 

 Par l'entremise d'un progrmme Canada-Ontario 2011-2014 

d'investissement en matière de logement abordable , la 

province finance la création et la rénovation de logements 

abordables  et offre du soutien au loyer et au premier 

versement  afin de rendre le logement plus abordable (le 

programme précédent s'appelait Action Ottawa). 
 

Les députés ontariens peuvent faire  
une plus grande différence !  

1. AIDER OTTAWA À CRÉER PLUS DE LOGEMENTS  

ABORDABLES ! 

Demandez aux députés provinciaux à Ottawa d'allouer plus 

d'argent pour le logement abordable dans chaque budget 

provincial – en plus des fonds accordés par l'entremise de l'Initiative 

en matière de logement abordable Canada-Ontario. Investir dans le 

logement abordable, c'est la meilleure chose à faire. Cela contribue 

aussi à l'essor économique et à la création d'emploi.   

 65 241 mises en chantier d'habitations en Ontario en 2011, 

une hausse de 8 % !  La province peut augmenter les mises en 

chantier en finançant la création de logements à loyer abordable 

pour les gens à faible revenu.  

 Ces logements ne font pas qu'héberger des individus ou des 

familles, ils créent aussi des milliers d'emplois et génèrent des 

revenus en taxes, en cotisations et en impôts pour les trois 

paliers de gouvernement.   

2. AUGMENTER LES MONTANTS ALLOUÉS À LA SANTÉ 

MENTALE  

Demandez aux députés provinciaux de s'assurer que le 

financement des services sera disponible pour les  nouveaux projets 

de logement avec services de soutien et pour soutenir les gens dans la 

population en général.  

Demandez aux députés provinciaux de multiplier les programmes 

« logement d'abord » qui aident les personnes souffrant de maladie 

mentale à obtenir et à conserver un logement sécuritaire. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Les Bergers de L’Espoir 

Joignez les députés provinciaux à Ottawa : 

Ottawa Centre Yasir Naqvi ynaqvi.mpp.co@liberal.ola.org 
Ottawa Sud Premier ministre Dalton McGuinty dmcguinty.mpp.co@liberal.ola.org 
Ottawa Ouest-Nepean Hon. Bob Chiarelli bchiarelli.mpp.co@liberal.ola.org 
Ottawa—Orléans Phil McNeely pmcneely.mpp.co@liberal.ola.org 
Ottawa-Vanier Hon. Madeleine Meilleur mmeilleur.mpp.co@liberal.ola.org 
Nepean-Carleton Lisa Macleod lisa.macleod@pc.ola.org 

LA PROVINCE DE L'ALBERTA FAIT TOUTE UNE DIFFERENCE  Alors que l'Ontario n'a toujours pas de plan précis, celui de l'Alberta pour 
mettre un terme à l'itinérance en 10 ans atteindra sa troisième année en mars 2012 et a déjà permis à plus de 4 800 sans-abri, dont 961 
familles, d'obtenir un logement sécuritaire et le soutien nécessaire pour le conserver. L'ensemble des mesures pour venir en aide aux 
sans-abri dans le budget 2012/13 de l'Alberta atteint 110 millions de dollars. La Calgary Homelessness Foundation, une collectivité 
albertaine ayant un plan régional, rapportait en février 2012 : 
 1 376 sans-abri obtiendraient un logement en 2011/12 (total estimé à 4 000 depuis janvier 2008); environ 1/3 sont des sans-abri 

chroniques ou épisodiques  
 14 000 ménages risquaient toujours de connaître l'itinérance – l'estimation précédente était de 72 000 
 Le recensement 2012 des sans-abri en dénombrait 3 190 en tout temps, ce qui suggère une baisse de 11,4 % depuis 2008 
 64 personnes ont été repérées dormant à la dure à Calgary, comparativement à 569 en mai 2008 
 Une baisse de 50 % des interventions d'urgence et des jours passés en prison et une réduction de 6 % des interactions avec la police 

 

mailto:ynaqvi.mpp.co@liberal.ola.org
mailto:dmcguinty.mpp.co@liberal.ola.org
mailto:bchiarelli.mpp.co@liberal.ola.org
mailto:pmcneely.mpp.co@liberal.ola.org
mailto:mmeilleur.mpp.co@liberal.ola.org
mailto:lisa.macleod@pc.ola.org


 

Les députés fédéraux à Ottawa – « investissent PLUS dans le logement, pas moins ! »           7 

Mise à jour des questions concernant le fédéral 
 

Comment le gouvernement fédéral a-t-il aidé la collectivité 

d'Ottawa à soutenir les sans-abri en 2012 ? 

STRATÉGIE DES PARTENARIATS DE LUTTE À L'ITINÉRANCE (SPLI)   

 En 2011, 6 756 ménages à Ottawa ont reçu de l'aide par l'entremise de 24 

programmes de prévention de l'itinérance tels que Housing Loss 

Prevention et Housing Search and Stabilization. Les programmes ont reçu 

des fonds d'administration de la SPLI distribués par la Ville d'Ottawa.  

 La SPLI a financé de petits et grands projets essentiels au soutien des 

infrastructures du réseau de services, et un Programme de formation au 

renforcement des capacités communautaires a permis d'offrir une 

formation spécialisée aux employés de première ligne.  

 Un projet capital a permis la création de 42-unités de logement avec 

services de soutien pour femmes sans-abri chroniques. Au milieu de 

2011, le Centre d'hébergement pour femmes Cornerstone/Le Pilier a lancé 

ce  projet grâce au financement obtenu des trois paliers de gouvernement 

et à une campagne de financement très réussie. Les locataires ont un 

logement permanent avec services de soutien et reçoivent de l'aide en 

matière de santé, d'autonomie quotidienne et d'habiletés de base. 

LOGEMENT  

 Les fonds du fédéral/provincial/Ottawa ont permis de créer : 6 unités sur la 

rue Crichton; 69 unités pour personnes âgées à la Eastern Christian Co-

op; 58 unités au Presland Project de l'OCISO et 28 unités pour 

autochtones au Gignul Non-profit Housing, en plus des  42 unités du 

Centre d'hébergement pour femmes Cornerstone/Le Pilier. 

Faites savoir à vos députés fédéraux que VOUS voulez  

qu’ils investissent PLUS dans le logement, pas moins !      

Le conseil municipal a fait prevue de leadership en investissant 

d’avantage en 2011, et les resultats sont déjà visible.  

Le fédéral a diminué ses investissements de 2% en 2011. 

Monument pour les droits de la personne à Ottawa 

Notre pays, notre collectivité en ont besoin ! 

L'Alliance pour mettre un terme à l'itinérance  

espère voir : 

 Une somme égale à 1 % du PIB investie par 

le fédéral dans le logement abordable, tel que 

suggéré par  le Wellesley Institute.  

 La protection du gouvernement fédéral pour 

les 600 000 unités de logements sociaux déjà 

existants et un réinvestissement des fonds à 

l'expiration des accords d’exploitation des 

programmes de logement social.  

 Reconnaissant que la création de logements 

abordables est un travail de longue haleine, 

l'Alliance voit la nécessité de renforcer la 

Stratégie des partenariats de lutte contre 

l'itinérance. 

Les députés fédéraux à Ottawa 
Ottawa Centre Paul Dewar paul.dewar@parl.gc.ca 

Ottawa Sud David McGuinty david.mcguinty@parl.gc.ca 

Ottawa Ouest-Nepean  Hon. John Baird john.baird@parl.gc.ca 

Ottawa–Orléans Royal Galipeau royal.galipeau@parl.gc.ca 

Ottawa-Vanier Hon. Mauril Bélanger mauril.belanger@parl.gc.ca 

Nepean-Carleton  Pierre Poilievre pierre.poilievre@parl.gc.ca 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

69 unités pour personnes âgées à la Eastern Christian Co-op 

La 
charte 
au défi 

Le mardi 22 novembre 2011, des sans-abri ontariens, anciens et présents, ont souligné la Journée 
nationale de l'habitation  en présentant au ministre de la Justice du Canada  presque dix-mille pages de 
preuves établissant que les gouvernements du Canada et de l'Ontario ont violé leurs droits selon l'article 
7 et l'article 15 de la Charte canadienne des droits et libertés en créant et en  maintenant les conditions 
qui favorisent l'itinérance et de mauvaises conditions de logement. 
Suivez leur cause à ….. http://www.acto.ca/fr/dossiers/droit-au-logement.html 

Demandez aux 

députés  

de financer 

adéquatement  

la Stratégie  

nationale  

du logement 
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         DOUBLE PAGE DE DONNÉES   Utilisation des refuges, durée des séjours et TENDANCES SUR 8 ANS  

  

 

 

 

 

 

 

 

 

RÉDUIRE LA DURÉE DES SÉJOURS DANS LES REFUGES 

2011 CIBLE : 3 JOURS DE MOINS 2010 2011 F 

SÉJOUR MOYEN (en jours) 63 67 4 jours de plus 

SÉJOURS PAR SOUS-GROUPE 

Hommes seuls  60 60  Pas de différence 

Femmes seules  52 55  3 jours de plus 

Jeunes  36 37  1 jour de plus 

Familles  72 82  10 jours de plus 

RÉDUIRE LE NOMBRE D'UTILISATEURS DES REFUGES 

2011 CIBLE : 500 DE MOINS 2010 2011 
D+ 

# TOTAL D'INDIVIDUS & DE 
MEMBRES D'UNE FAMILLE

1 7 049  7 299 +250 

# D'UTILISATION DES LITS 
DES REFUGES 

444 476 491 808 +47 332 

NOMBRE TOTAL DANS LES DIFFÉRENTS SOUS-GROUPES
 2 

Hommes seuls 3 284 3 223 -61 

Femmes seules 1 010 1 087 +77 

Jeunes 441 401 -40 

Familles 807 841 +34 

Enfants  1 382 1 499 +117 

Adultes  (familles) 1 069 1 137 +68 

1 Le nombre total de personnes différentes utilisant les refuges. 
2 Le total dans les sous-groupes diffère du total des personnes par 48 à cause 

de changements au niveau de l'âge ou du statut familial au cours de l'année. 
Les enfants ici sont des personnes à charge de moins de 18 ans.  

TENDANCES SUR 8 ANS 

Utilisation des refuges par sous-groupe 
Ottawa 2004-2011  

(Les nombres du graphique représentent le total pour chaque 
groupe en 2004, 2008 et 2011, sauf “adultes (familles)”  

parce que ces données n'étaient pas disponibles  
pour toutes les années) 

 

TENDANCES SUR 8 ANS 

Fréquence d'utilisation des lits des refuges par les 
individus et les membres d'une famille et durée 

moyenne des séjours  
(en jours), Ottawa, 2004-2011 

 

QUE NOUS RÉVÈLENT CES GRAPHIQUES? 

1) Une forte tendance vers l'augmentation de 

l'utilisation des refuges et de la durée des 

séjours sur une période de 8 ans. 

2) Une augmentation significative du nombre 

de femmes et de familles utilisant les 

refuges depuis 2004. 

3) Une légère baisse du nombre d'hommes 

seuls depuis 2004. 

 

 

4) and perspective, housing, & 
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. . .  et logement, accessibilité économique et TENDANCES SUR 8 ANS 

and perspective, housing, & affordability   

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

  

 

ACCESSIBILITÉ ÉCONOMIQUE (Revenu/Loyer) 

2011 CIBLE : SE RAPPROCHER DU PAS 

PLUS DE 30 % DU REVENU AU LOYER 
2010 2011 F 

Pourcentage du revenu à consacrer au loyer moyen d'un studio en 2011  

SALAIRE MINIMUM (heure)  10,25 $ 10,25 $ 

 
44 % 

ONTARIO AU TRAVAIL pour une  personne 
seule 

592 $ 599 $ 

(+7 $) 
121 % 

PRESTATION D'INVALIDITÉ pour une 
personne seule (POSPH) 

1 053 $ 1 064 $ 

(+11 $) 
68 % 

# DE CAS D'ONTARIO AU TRAVAIL 
(moyenne par mois) 

15 563 16 138 + 575 
(plus 4%) 

INDEX  DES PRIX À LA CONSOMMATION 3,5 % 1,9 %  

    

CRÉATION DE LOGEMENTS ABORDABLES 

2011 CIBLE : 1000 NOUVELLES UNITÉS 2010 2011 A 

 
NOUVELLES UNITÉS DE LOGEMENT 
ABORDABLE  
- 22 400 logements sociaux et supplément-
logement avant 1995 

1 386 1 589 +203  

SUPPLÉMENT-LOGEMENT/INDEMNITÉ DE 
LOGEMENT 
Ville d'Ottawa: 508 nouveaux, SCHL: 28 nouveaux 

3 200 3 736 +536 

TOTAL +739 

LOGEMENTS AVEC SERVICES DE 
SOUTIEN 

1 263 1 373 +110 

EN ATTENTE D'UN LOGEMENT SOCIAL  
(ménages) 

10 502 9 977 - 525 

TAUX D'INNOCUPATION  
(Indicateur de tendance du marché locatif) 

1,6% 1,4% N/A 

LOYER MOYEN  studio (Indicateur de 
tendance du marché locatif ) 

715 $ 727 $ +12 $ TENDANCES SUR 8 ANS 

Revenu (Ontario au travail, POSPH, Salaire min.) vs. 
Loyer, Ottawa, 2004-2011 

 

TENDANCES SUR 8 ANS 

1589 Nouvelles unités de logement abordable 
ajoutées, Ottawa 2004-2011 

 

QUE NOUS RÉVÈLENT CES GRAPHIQUES? 

1) Les prestations d'Ontario au travail et du 

programme de soutien aux personnes handicapées 

ne suivent pas l'augmentation des loyers.  

2) L'augmentation du salaire minimum a permis aux 

individus de consacrer moins de leur chèque de 

paye au loyer.  

3) En 2011, Ottawa a créé plus de nouvelles unités de 

logement abordable que dans n'importe laquelle 

des 7 années précédentes. 
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                     L'ÉTUDE « HEALTH AND HOUSING 
 

 

 

 

 

 

 

 

  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

CONDITIONS 

DE 

LOGEMENT 

2008-09 

397  

participants 

2009-10 

341 

participants 

2010-11 

321 

participants 

APPARTMENT 17 % 39 % 55 % 

MAISON DE 

CHAMBRE 
32 % 22 % 18 % 

REFUGE 44 % 21 % 14 % 

DANS LA RUE 3 % 2 % 2 % 

AUTRE* 4 % 16 % 11 % 

* Autre comprend : hôpital, prison, logement de transition, logement avec services 

de soutien, hôtels, foyers de transition, pensions, établissements de soins. 

 

 

 

C'est quoi  

l'HHiT? 
 

Une étude canadienne 

portant sur les conditions 

de santé et de logement 

des populations 

vulnérables (p.ex., 

résidents de maisons de 

chambres ayant une 

histoire récente 

d'itinérance) et des  

sans-abri, sur une période 

de 4 ans. 

Sur qui porte l'étude? 

L'étude effectuée à 

Ottawa, Toronto et 

Vancouver recrute dans 

chacune des villes 200 

personnes vulnérables en 

termes de logement et 200 

sans-abri (environ 1 200 

personnes en tout). 

Pourquoi est-ce 

important? 

Les résultats nous aideront 

à comprendre comment 

les conditions de logement 

affectent la santé et le 

bien-être d'une personne. 

Ils nous aideront 

également à mettre en 

lumière les facteurs qui 

favorisent la  stabilité au 

niveau du logement.  

 

À QUOI RESSEMBLE LA SITUATION À OTTAWA?  

Le logement chez les personnes vulnérables ou sans-abri 

1. Augmentation constante du nombre de personnes ayant  

un logement.  

2. Moyenne de 3 déménagements par personne de 2008 à 

2011. 

3. 22 personnes (11 %) toujours sans-abri de 2008 à 2011. 

Boîte de données 



  IN TRANSITION » (HHiT) 2008 à 2011  
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Nous avons demandé 

aux participants 

comment leur condition 

actuelle de logement 

affecte leur santé 

physique et mentale  

 

Voici quelques-unes 

de leurs réponses : 
 

« Ça va tellement mieux. 

J'ai ma place à moi, et 

c'est tranquille ici. Ma 

santé mentale se porte 

beaucoup mieux. »   

(Un participant ayant 

récemment emménagé dans 

un appartement après 

presque 3 ans d'itinérance.)  

« Ça m'aide. Je peux 

dormir maintenant et me 

reposer. La paix - loin du 

stress des refuges. »  

(Un participant qui a son 

propre logement après avoir 

séjourné dans un refuge.)  

« Cela affecte ma santé 

émotive de façon positive. 

Pas de stress. Pas de 

drogues. Pas d'alcool. Pas 

de pression. C'est un 

environnement sain. » 

(Un participant qui a son 

propre logement après avoir 

séjourné dans un refuge.) 

L'étude Health and Housing in Transition (HHiT) est menée par des chercheurs de la Research Alliance 

for Canadian Homelessness, Housing, and Health (REACH3).  L'équipe de recherche à Ottawa 

comprend Tim Aubry (Université d'Ottawa), Susan Farrell (Services de santé Royal Ottawa), Fran 

Klodawsky (Université d'Ottawa), et Liz Hay (Université d'Ottawa).  L'étude est financée par les Instituts 

de recherche en santé du Canada.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

PROBLÈMES  

DE SANTÉ 

% 

RÉPONDANT 

OUI 

TRAUMATISME 

CRÂNIEN 
63 % 

TROUBLES 
D'HUMEUR  (P.EX. 
DÉPRESSION) 

51 % 

MAUX DE DOS 44 % 

ARTHRITE 32 % 

ANXIÉTÉ 31 % 

HÉPATITE B OU C 30 % 

L'ÉTAT DE SANTÉ AU DÉBUT DE L'ÉTUDE 
 

L'état de santé physique et mentale tel 

que décrit par les participants et 

comparé à celui de la population  

en général  

Les problèmes de santé  

les plus fréquents 

Boîte de données 

1. En comparaison avec la population en général, les 

participants à l'étude se disent en moins bonne santé 

physique, et surtout en moins bonne santé mentale.  

2. Les participants décrivent une variété de problèmes 

physiques et mentaux, et une large proportion indiquent 

avoir subi un traumatisme crânien dans le passé.  

 



2011 FORUM COMMUNAUTAIRE SUR L'ITINÉRANCE 

12    Pour plus de détails sur le forum, visitez notre site à : http://www.endhomelessnessottawa.ca/ 

 

 

 

 

  

 

Des participants au Forum 

communautaire sur l'itinérance 2011  
réunis à l'Université d'Ottawa 

  
Jim Silver, University of 

Winnipeg,  présentant The 

Worrying Re-Alignment of 

 the Urban Landscape 

Dan Sabourin, vice-président de 
l'Alliance, présentant Stephane-
Sophie Cardinal, directrice, 
Centre d'engagement mondial et 
communautaire, Université 
d'Ottawa  

Tim Aubry, Université  

d'Ottawa, présentant 

l'étude HHiT  

John Sylvestre, 

Université d'Ottawa, sur 

l'aide aux toxicomanes 

dans les logements avec 

services de soutien 

Les sans-abri,  

la justice pénale et 

les stratégies de 

défense basées sur 

les droits de la 

personne au Canada 

Marie-Ève Sylvestre, 

Université d'Ottawa 

(photo) et Céline Bellot, 

Université de Montréal,  

 

Cette recherche s'est penchée sur la criminalisation de 

l'itinérance en examinant la façon dont les sans-abri 

sont traités par le système juridique.  

LES RÉSULTATS MONTRENT QUE  

1. Les sans-abri reçoivent une grande quantité 

d'amendes pour des offenses mineures 

2. Les sans-abri ne sont pas entendus ou représentés 

dans le système juridique  

3. Le système juridique véhicule plusieurs stéréotypes 

négatifs au sujet de l'itinérance (par exemple, que 

l'itinérance découle d'un choix personnel)  

Et concluent que : 

Les sans-abri doivent être traités de façon plus 

juste et être mieux représentés quand ils 

entrent en contact avec le système juridique.  

Les services de  

soins palliatifs dans 

le contexte de 

l'itinérance 

Manal Guirguis-Younger,  

 Université Saint-Paul  

 

 

 
 
 

Cette étude nationale s'est penchée sur les soins 

palliatifs offerts aux sans-abri.  

LES RÉSULTATS MONTRENT QUE 

1. Les soins palliatifs doivent tenir compte des besoins 

particuliers de la population (par exemple, les problèmes 

complexes de santé et de toxicomanie)   

2. Les soins doivent être prodigués à plus d'un endroit, 

puisque les sans-abri ont accès à plusieurs types de 

services  

3. Les soins palliatifs ne sont pas tous au même point d'un 

bout à l'autre du Canada  

Et concluent que : 

Des services de soins palliatifs appropriés 

peuvent être offerts aux sans-abri par 

l'entremise de partenariats communautaires. 

Le 22 novembre 2011, l'Alliance pour mettre un terme à l'itinérance tenait son 8
e 
Forum communautaire sur l'itinérance 

à Ottawa. Plus de 200 personnes y ont assisté, dont un grand nombre d'agents de première ligne. Au cours de la 

journée, quelques-uns des chercheurs les plus imminents en matière d'itinérance ont présenté les résultats fascinants 

et les idées qui ressortent de leurs recherches. Deux de ces présentations sont soulignées ci-dessous. 
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Les familles autochtones à Ottawa 

 En matière de soins préventifs, il faut une approche commune, coordonnée par les organismes autochtones   13 

 

Améliorer l'accès aux services préventifs  
pour les familles autochtones en milieu urbain 

Contribution autochtone PhotoVoice: « La mère célibataire » 

« Où allons-nous trouver l'argent ? Où allons-nous  

trouver les ressources ?... Je vois encore la population 

autochtone en milieu urbain souffrir de cette inégalité.... 

elle ne joue pas sur le même terrain que les non-

autochtones qui vivent des situations similaires. »  

Un participant à l'étude 

 

SOIXANTE-SIX POUR CENT DES AUTOCHTONES AU CANADA 

VIVENT MAINTENANT DANS DE PLUS GRANDES VILLES ET 

ONT LA POPULATION LA PLUS JEUNE ET LE PLUS HAUT TAUX 

DE NATALITÉ AU PAYS.  (ICIS, 2009; Statistique Canada, 2008) 

CE QUE NOUS AVONS FAIT :  

Les chercheurs du Réseau de recherche sur l’amélioration de la santé des populations de l'Université d'Ottawa avec l'aide de 

partenaires communautaires ont étudié les facteurs influençant l'accès aux services préventifs pour les familles autochtones en 

milieu urbain*.  Les familles ont raconté leurs propres expériences par le biais d'entrevues et de photos qualitatives.   

CE QUE NOUS AVONS DÉCOUVERT : 

 Les expériences négatives modifient grandement le recours aux services préventifs par les familles autochtones.  

 Les émotions liées aux services préventifs sont renforcées par les expériences antérieures au niveau du racisme, de la 

pauvreté, de l'itinérance, des établissements d'enseignement et des soins de santé.   

 Les participants avaient l'impression qu'être autochtone complique les expériences d'itinérance et de pauvreté.  

 Les options sont limitées pour les autochtones en situation de pauvreté en milieu urbain, ce qui force certains à choisir 

l'itinérance pour éviter des milieux non-sécuritaires (p.ex., un logement non-sécuritaire).  

 Une perte du sentiment d'appartenance et du lien avec la communauté, qui peut affecter l'accès aux services.  

 Les fournisseurs de services ne tiennent pas toujours compte de la culture, les familles autochtones hésitent donc à les utiliser.  

CE QUE NOUS RECOMMANDONS :  

Les résultats de l'étude font ressortir le besoin d'une approche commune en matière de services préventifs, coordonnée par les 

organismes autochtones et tenant compte du point de vue des familles et des facteurs qui modifient l'accès aux services, y 

compris le logement. 

« On le voit bien dans les rues  

. . .  les gens préfèrent passer une horrible nuit 

d'hiver dans la rue avec leurs amis plutôt  

que d'aller quelque part où ils n'ont pas d'amis  

. . .  ils préfèrent l'adversité, une situation  

difficile à une situation confortable à cause  

des liens, des parents, des amis, tous ces 

morceaux du casse-tête.»  

Un participant à l'étude 

 
 

 Contribution autochtone PhotoVoice: « Les enfants sont  
ce qui importe » 

* Étude menée par le Dr. Dawn Smith, PhD; Sara Tedford Gold, PhD; Wendy Peterson, PhD; Kim van Herk, MS.   

 Réseau de recherche sur l’amélioration de la santé des populations, Université d'Ottawa. 



 

14 En 2011, il fallait gagner 29 080 $ par année pour consacrer 30 % de son revenu avant impôt au loyer d'un studio 

Louer un logement à Ottawa 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

TERMS IMPORTANTS: 

‘Ménages éprouvant des besoins impérieux de logement’ réfère 

aux ménages qui sont incapables d'avoir accès à un logement de 

qualité et de taille convenable et de prix abordable. Un logement 

abordable est celui pour lequel le ménage consacre moins de 30 % 

de son revenu au loyer. 

 ‘Fardeau des coûts élevé’ s'applique aux ménages qui consacrent 

50 % ou plus de leur revenu au logement.  

 ‘Le salaire naturel à Ottawa est de 13,50 $ de l'heure en 2011’ 

sans avantages sociaux et pour une semaine de 35 heures. C'est le 

salaire qui permet à une personne de joindre les deux bouts sans 

avoir recours aux banques alimentaires et à d'autres services 

sociaux. Il est conforme aux seuils de faible revenu définis par 

Statistique Canada pour une collectivité de la taille d'Ottawa.   

 MONTANTS ANNUELS 

EXAMPLES DE 

FAIBLES 

REVENUS EN 2011 

INDIVIDU 
SEUL 

PARENT + 
1 ENFANT 

UN 
COUPLE 

ONTARIO AU TRAVAIL 7 188 $ 13 376 $  

PROGRAMME ONTARIEN 

DE SOUTIEN AUX 

PERSONNES 

HANDICAPÉES 

12 768 $ 19 940 $  

SALARE MINIMUM EN 

ONTARIO 
21 320 $  42 640 $ 

PENSION DE VIEILLESSE 

&  SUPPLÉMENT DE 

REVENU GARANTI 

14 538 $  23 394 $ 

COÛT MOYEN DES LOYERS À  
OTTAWA, 2011 

Taux d’inoccupation 2011: 1.4%    SCHL 

 
2011 

Loyers* 

Salaire annuel 
nécessaire en 2011 pour 
ne consacrer que 30% 

du revenu avant impôts 

au loyer * 

Studio $727  29 080 $ 

1-chambre $899  35 960 $ 

2-chambres $1,086  43 440 $ 

3-chambres $1,322  52 880 $ 

*  Norme canadienne d'accessibilité fixée à moins 
de 30% du revenu. 

SAVIEZ

-VOUS 

QUE... 

1. Ottawa se classe 3e au Canada pour le coût 

élevé des loyers, après Vancouver et Toronto 

2. 40% des ménages à Ottawa sont locataires 

3. Il n’y a pas de plafond au loyer qu'un 

propriétaire peut exiger d'un nouveau locataire 

4. Un taux d’inoccupation sous les 3 % indique 

une pénurie de logement qui fait monter le coût 

des loyers. Le taux d'inoccupation à Ottawa est 

présentement de 1,4 %. 

5. 1 ménage sur 5 en Ontario consacre plus de 

50 % de son revenu au loyer 

 



 

Les sans-abri meurent prématurément               15 

 
 
 
  
  
 

CE N’EST UNE SURPRISE POUR PERSONNE  
l’itinérance, ce n’est pas bon pour la santé  

Selon des études menées au Canada et dans d'autres pays 

développés, l'espérance de vie des sans-abri serait de 10 ans 

plus courte que celle de la population en général. Les morts 

prématurées sont en grande partie dues à des problèmes de 

santé qu'on pourrait prévenir- cardiopathie, haute pression, 

diabète et difficultés respiratoires. La toxicomanie, la maladie 

mentale, les traumatismes et le suicide sont aussi des causes 

fréquentes de morts prématurées.  

  La probabilité qu'un sans-abri ou une personne dans une 

situation précaire de logement vive jusqu'à 75 ans était de 

32 % chez les hommes et de 60 % chez les femmes 

(comparativement à 51% et 72% chez les hommes et les 

femmes des groupes économiquement faibles de la 

population en générale.) 

SOURCE: Hwang, S., Wikins, R., Tjepkema, M.,O’Campo, P., & 
Dunn, J. (2009). Mortality among residents of shelters, rooming 
houses, and hotels in Canada: 11 year follow-up study. British 
Medical Journal, 339 (b4036), doi: 10.1136/bmj.b4036. 

À Ottawa, les travailleurs de la santé qui œuvrent auprès des 

sans-abri sont témoins des ravages causés par le manque de 

logement sécuritaire.  Ils voient de 25 à 35 morts par année.  

Les gens meurent dans la quarantaine ou la  cinquantaine, du 

cancer ou de maladies de foie ou de cœur.  La Ottawa Mission 

offre un des rares programmes de soins palliatifs pour les sans-

abri au Canada. Trop souvent, toutefois, la mort frappe 

subitement, causée par la drogue, une tentative de suicide ou 

un acte violent.  

Les fournisseurs de soins de santé à Ottawa réalisent des 

interventions rentables et éprouvées qui aident les sans-abri et 

les personnes dans une situation précaire de logement à vivre 

plus longtemps et en meilleure santé : 

 Des cliniques pour les jeunes sans-abri offertes 

conjointement par le Bureau des services à la jeunesse et le 

Centre de santé communautaire Côte-de-Sable misent sur la 

prévention et les interventions précoces afin d'améliorer l'état 

de santé et de prévenir l'apparition de maladies.   

 Le dépistage de la grippe et de la tuberculose offert par le 

programme Santé dans la rue de la ville d'Ottawa et les 

centres de santé communautaire a grandement contribué à 

prévenir la propagation de la tuberculose et de la grippe 

potentiellement mortelle parmi la population des sans-abri. 

 Depuis l'ouverture de l'hospice de la Mission il y a 10 

ans, pour soigner les sans-abri mourant du SIDA, les efforts 

pour offrir des traitements dans les refuges ont complètement 

changé le pronostic  pour les sans-abri atteints du VIH.  

 Le haut taux de décès dus à une surdose d'opiacé a 

mené à l'instauration d'un programme innovateur de 

formation pour les pairs qui donne aux toxicomanes les 

connaissances, habiletés et outils pour sauver des vies en 

cas de surdose. 

 Un programme de prévention du tabagisme de 

l'Association canadienne pour la santé mentale, du Ottawa 

Inner City Health, de l'Institut  de cardiologie d'Ottawa et du 

Service de la santé publique d'Ottawa réduit les effets du 

tabagisme chez les sans-abri.  

 En réponse au taux inquiétant de cancer des oreilles, du 

nez et de la gorge chez les sans-abri, des spécialistes et des 

étudiants en médecine de l'Université d'Ottawa/Hôpital 

d'Ottawa participent à un programme annuel de dépistage 

pour les sans-abri.  

À LA MÉMOIRE DE: JC est mort cette année à 

l'âge de 58 ans de complications liées à une maladie 

de foie et à une bronchopneumopathie obstructive 

chronique. Bien des gens penseront que le tabagisme 

et l'alcoolisme ont causé sa mort prématurée, mais en 

réalité, ce sont ses problèmes psychiatriques non 

traités pendant des décennies qui l'ont tué. 

Dans sa jeunesse, il a souffert de problèmes aigus 
d'anxiété et de dépression. Les traitements à cette 
époque étaient inefficaces ou avaient des effets 
secondaires trop dérangeants.  Comme c'est souvent 
le cas, il a cherché d'autres moyens de soulager ses 
symptômes et a découvert l'alcool. Malheureusement, 
cette dépendance l'a empêché de trouver un emploi, 
de fonder une famille et d'obtenir un logement. Le 
tabagisme s'est ajouté à l'alcoolisme. Fumer trois 
paquets par jour a endommagé ses poumons et son 
cœur, ce qui a finalement causé sa mort.  
 
JC a été l'un des premiers participants au programme 
de gestion de l'alcool des Bergers de l'espoir. 
Stabiliser sa consommation d'alcool et traiter ses 
problèmes psychologiques ont grandement aidé JC, 
qui a pu éventuellement obtenir un logement et 
renouer avec sa famille.    

 

À LA MÉMOIRE DE: Hélène est morte cette 

année, elle venait tout juste d'avoir 48 ans. Rien 

n'allait dans sa vie. Autochtone d'origine, elle a été 
adoptée très tôt par une famille blanche et a vivement 
ressenti la perte de sa culture, de son identité et de 
son sentiment d'appartenance.  

Bien que les mauvais traitements subis dans son 
enfance aient brisé sa capacité de se protéger elle-
même, elle se préoccupait toujours du bien-être des 
autres. Ayant passé la majeure partie de sa vie adulte 
dans la rue ou en prison, elle comptait sur les drogues 
injectables pour engourdir sa douleur quotidienne.   
Elle avait contracté le VIH et l'hépatite, et souffrait de 
bronchopneumopathie obstructive chronique et de 
problèmes de santé mentale.  

Sa voix rauque, son sens unique du style, son humour 
plein d'ironie, et sa disposition à rire la définissaient.  
Elle refusait d'être autre chose que ce qu'elle était. 
Son esprit combatif l'a gardée en vie 10 ans de plus 
que ce qu'on prédisait. Elle allait vers les autres et leur 
tendait la main, peu importe comment elle se sentait.   

Après de nombreuses années d'itinérance et de 
souffrance, Hélène est morte paisiblement, dans sa 
maison, entourée de gens qui l'aimaient, selon ses 
dernières volontés.  

 

À LA MÉMOIRE DE: 



 L'Alliance pour mettre un terme à l'itinérance a produit  le Bulletin annuel  déc.-janv. 2011 avec l'aide financière de la Fondation communautaire 
d'Ottawa.  L'Alliance remercie  tous les partenaires de cette 8e édition. Éditrice: Lynne Browne 

 

 

 

Saviez-vous que plus de 9 500  bénévoles, 

travailleurs 

communautaires et organismes travaillent à mettre un terme à 

l'itinérance à Ottawa ?    

C'est un nombre impressionant.  

La campagne Ask Me Ottawa veut rassembler notre 

collectivité autour des bons coups et des succès obtenus dans 

la lutte à l'itinérance.  

Nous avons besoin de vous. 

Racontez-nous votre histoire ou celle d'une personne qui 

mérite d'être mise en valeur. Nous pouvons même rédiger 

le texte pour vous.   

C'est une manière facile de souligner la passion et les 

efforts de toutes les personnes luttant pour mettre un terme à 

l'itinérance.   
 

 

Pour nous joindre: 

askmeottawa@gmail.com 

Pour plus de détails: 

www.askmeottawa.ca  

 

 

 

 

 

 

La campagne Ask Me Ottawa est  

organisée par l'Alliance pour mettre  

un terme à l'itinérance à Ottawa 

www.endhomelessnessottawa.ca 

http://www.askmeottawa.ca/



